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Procds-verbal
de l'Assemblee generale tenue ä La Neuveville

le 8 octobre 1949

I. SfiANCE ADMINISTRATIVE

C'est dans cette archai'que et coquette cite de La Neuveville
que s'est tenue, le 8 octobre 1949, la 84e assemblee generale
de notre association. Plus de 140 Emulateurs s'etaient donne
rendez-vous dans ce site charmant, au bord de ce lac paisible,
tout entoure de la vigne qui lui donne son caractere si particular

et «la joie qui s'accroche au cep et met tout le monde de
bonne humeur». Le temps est legerement brumeux en ce matin
d'octobre. Mais la cite est toute bruissante et odorante par sur-
crott. Car les vendanges battent leur plein. Et l'accueil qui sera
reserve aux Emulateurs en sera plus chaleureux et plus aimable.

La seance devait debuter ä 9.30 heures. Mais les conversations

animees qui se sont engagees au sujet de la question ju-
rassienne en retarde l'ouverture, malgre l'impatience qui tour-
mente notre president central. Ce n'est que vers 10 heures que
M le Dr Marcel Joray, professeur ä La Neuveville, la proclame
officiellement ouverte.

1. Discours de bienvenue. — Selon l'expression de
M. Gressot, redacteur, c'est par « un coup d'eclat» que debute
cette assemblee. M. le Dr Joray, au nom de la section neuve-
villoise, presente ses souhaits de cordiale bienvenue aux participants

et, sans s'attarder dans de vaines formules conventionnelles,
propose la creation d'une Academie jurassienne. Quant aux motifs
qui ont dicte cette proposition, nous renvoyons au texte de ce
discours qui parait en tete des Actes.

2. Rapport d'activite. — M. Rebetez, president central,
ayant pris la direction des debats — qu'il menera comme de cou-
tume tr&s rondement — remercie chaleureusement M. le Dr Joray
de sa proposition et lui donne l'assurance qu'elle sera etudiee
avec'diligence par le bureau et le Comite central.
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II adresse des compliments cordiaux aux delegues des so-
cietes correspondantes, aux hötes d'honneur, aux membres cor-
respondants, ä la presse, ainsi qu'ä toute l'ässistance. Puis il
presente, au nom du Comite central et de son bureau, son
rapport sur l'activite de la Societe pendant l'annee qui vient de
s'ecouler. Ce rapport est ecoute avec interet par l'assemblee et
les conclusions en sont acceptees par des applaudissements d'au-
tant plus chaleureux que M. Rebetez fete, cette annee, la 25e an-
nee de son entree au Comite central, ainsi que le fait remarquer
M. Gressot. Ce rapport etant publie ci-apres, il serait done
abusif d'en presenter ici un resume.

3. Rapport financier. — M. Rebetez, qui assume la charge
de caissier en plus de celle de president, presente un bref
rapport sur la situation financiere de la Societe et sur les comptes
de l'annee derniere.

Puis, en l'absence d'un representant de la section des
Franches-Montagnes, il lit le proces-verbal de verification des
comptes etabli et signe ä Saignelegier, le 19 septembre 1949,
par MM. H. Tieche et Joseph Nappez, membres de ladite section.

Unanime, l'assemblee approuve, selon la proposition des
verificateurs, les comptes arretes au 30 avril 1949 et en « donne
decharge au Comite central avec remerciements pour sa bonne
gestion ».

Le bilan, le compte de profits et pertes ainsi que le rapport
des verificateurs des comptes sont publies en fin du volume des
Actes. Nous pouvons done nous dispenser d'en dire davantage ici.

4. Designation du siöge de la prochaine assemblee
generale. — Selon le tableau dresse par notre president, l'assemblee

generale devrait avoir lieu en Erguel. Mais cette section
fetera, dans quelques semaines, le 100° anniversaire de sa fonda-
tion. Elle prepare, pour cette circonstance, une manifestation qui
doit lui faire honneur ainsi qu'ä l'Emulation tout entiere. Depuis
longtemps on travaille avec entrain pour assurer le succes de
cette journee. Les membres de cette section font preuve d'un
grand devouement. Mais le comite craint de decourager les bonnes
volontes s'il leur demande de se remettre immediatement ä I'ou-
vrage pour l'organisation de l'assemblee generale de l'annee
prochaine. Aussi a-t-il prie le Comite central de confier cette
täche ä une autre section. Deferant ä ce voeu, le Comite propose
de tenir la prochaine assemblee dans la Prevöte. II en est ainsi
decide,
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5. Candidatures. — L'assemblee approuve ensuite l'admis-
sion de 67 nouveaux membres dont les candidatures sont recom-
mandees par les sections et le Comite central. '

6. Programme d'activite. — M. Rebetez brosse alors ä

grands traits le programme d'activite pour 1'annee qui s'ouvre.
Ce programme comporte notamment les points suivants:

a) la reorganisation de la bibliotheque centrale: le bureau
du Comite fera etablir un catalogue complet des ouvrages qu'elle
contient et qui pourront etre mis ä la disposition de nos membres;

b) la constitution de la commission du Folklore jurassien:
ä ce propos, M. Rebetez Signale le plan de travail fort interessant
presente par M. Marius Fallet, publiciste ä La Chaux-de-Fonds;

c) l'organisation d'excursions archeologiques et scientifiques;
d) le Prix litteraire jurassien dont la commission a ete

reorganisee dernierement ensuite de plusieurs demissions, notamment

celles de M. le Dr Paul Roches, de Bale, et de M. le Dr Moine,
conseiller d'Etat ä Berne; le Comite a fait appel ä MM. Dr Charles
Beuchat, professeur ä Porrentruy, Erismann, professeur ä Dele-
mont, et J.-J. Rochat, journaliste ä Bienne. II est permis d'esperer
que le Prix litteraire de l'Emulation jouira d'une vogue accrue,
si Ton tient compte du succes du concours de 1949, qui nous a
valu la presentation de 36 travaux — d'inegale valeur, du reste —
et dont les Iaureats seront proclames tres prochainement;

e) L'Armorial du Jura, qui est toujours une source de gros
soucis pour le bureau du Comite central ä cause des problemes
financiers qu'il pose et qui sont loin d'etre resolus, ce qui n'em-
peche d'ailleurs pas la commission speciale de travailler avec
ardeur sous l'impulsion de son devoue president,, M. le Dr Andre
Rais, archiviste ä Delemont;

f) l'organisation de conferences jurassiennes: le bureau du
Comite soumettra prochainement aux sections une liste de
Conferenciers jurassiens qui seront ä disposition, pour l'hiver 1949-
1950. II faut esperer d'ailleurs que les sections, reprenant l'idee
chere ä nos fondateurs, notamment ä Stockmar et ä Thurmann,
organiseront aussi des soirees de discussion sur un sujet intro-
duit par un de leurs membres, de fagon ä redonner ä nos grou-
pements une vie plus active et plus conforme au but que se
sont propose nos aines;

g) la creation d'une Academie jurassienne, cette nouvelle
täche que M. le Dr Joray vient d'assigner au Comite et que
celui-ci s'efforcera de resoudre dans le cadre de notre association.
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M. Rebetez Signale, d'autre part, que « Pro Jura » a demande
au gouvernement bernois l'homologation du drapeau jurassien,
requete qu'il a appuyee ainsi que M. Reusser, president de l'ADIJ.

II annonce aussi que le bureau du Comite central s'occupe
de faire restaurer, eventuellement de faire transporter ä Tavannes,
le monument eleve ä Besangon ä la memoire du general Voirol.

M. Rebetez felicite chaleureusement M. Jeanneret pour l'ac-
tivite qu'il deploie afin d'assurer un plein succes ä la manifestation

que prepare la section d'Erguel pour son centenaire et es-
pere que cette fete attirera de nombreux Emulateurs ä Saint-Imier.

Enfin, il attire l'attention de l'assistance sur la Revue trans-
jnrane, revue tres interessante qui merite l'appui de notre society
et de tous ses membres.

M. le pasteur Rufer, de la section d'Erguel, propose d'aug-
menter dans une large mesure le subside de Fr. 1.000.— que le
Comite central met ä la disposition de la commission du Prix
litteraire jurassien.

M. Rebetez prend acte de cette proposition et annonce que
le Comite central envisage d'accorder des subventions ä des au-
teurs connus pour couronner des ceuvres particulierement interessantes.

11 Signale, ä ce propos, l'ouvrage de M. Charles Beuchat,
professeur ä Porrentruy, sur «l'Histoire du naturalisme frangais »,

ouvrage qui est appele ä avoir un grand retentissement, en par-
ticulier en France.

M. le Dr Humbert, de Bellelay, demande que le titre de
«pauperisme », qui figure dans la chronique jurässienne paraissant
dans les Actes, soit supprime et remplace par « hygiene publique,
ceuvres sociales •» ou telle autre denomination qui conviendrait
mieux au sujet traite et surtout aurait un sens moins pejoratif, ce
dont il est pris acte.

L'assemblee approuve, par un vote unanime, le programme
d'activite qui vient d'etre presente.

La seance administrative est alors levee ; il est 10.45 heures.

Et Ton va d^guster une exquise collation « servie par de
plusexquises Neuvevilloises », selon les aveux publics de M. Gres-
sot, redacteur, et Offerte par la Municipalite.
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II. LA STANCE LITTERAIRE

A 11.25 heures, nous reprenons place dans la grande salle
du Musee pour la seance litteraire, historique et scientifique.
Cinq travaux figurent ä l'ordre du jour:

1. Le Schlossberg, chateau des princes-eveques de Beile,
presente par M. le Dr Florian Imer, vice-president de la Cour
supreme ä Berne;

2. Les rivalites de co-souverainete ä la Montague de
Diesse sous le regime des princes-eveques, par M. le pasteur
Simon, ä La Neuveville;

3. Les families de La Neuveville, leur origine et leur des-
tinee, par M. le Dr Olivier Clottu, midecin ä Saint-Blaise;

4. Les origines de Porrentruy, ville imperiale et cite
episcopate, par M. le Dr Andri Rais, archiviste ä Delemont;

5. Les eaux souterraines dans le Jura, par M. Lucien Lievre,
inspecteur de l'enseignement secondaire ä Porrentruy.

Seuls, les trois premiers travaux sont presentes ä l'assem-
blee; MM. Rais et Lievre ont renonce ä donner connaissance
des leurs, afin de ne pas surcharger par trop cette seance. Comme
de coutume, ces travaux paraissent dans le volume des Actes.
Le secretaire serait done malavise d'en faire l'analyse ou la
critique ici.

M. Rebetez felicite chaleureusement les auteurs et, en parti-
culier, M. le pasteur Simon qui, il y a 48 ans dejä, presentait
pour la premiere fois un travail ä une assemblee generale de
l'Emulation.

III. LE BANQUET

Fort bien servi dans la grande salle de l'hötel du Faucon,
le banquet, qui, selon la tradition, suit nos assemblies generates,
fut dirige par notre infatigable president central. M. Rebetez salue
d'abord les deleguis des societes qui ont tenu ä se faire repre-
senter ä notre manifestation:

M. le professeur Dr Andre Mercier, de Berne, delegue de
la Societi helvetique des sciences naturelles; M. le Dr Paul Roth,
de Bäle, de la Societe generale suisse d'histoire; M. Leon
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Montandon, archiviste ä Neuchätel, de la Societe d'histoire de la
Suisse romande; Mile Berthoud, de la Societe d'histoire et d'ar-
cheologie de Neuchätel; M. le professeur Dr Rennefahrt, membre
correspondant de notre Societe, et M. le recteur Burri, de Berne,
qui tous deux representent la Societe d'histoire du canton de
Berne; M. Henri Bourquin, conservateur du Musee Schwab ä
Bienne, representant la Societe suisse de prehistoire ; M. Louis
Bueche, architecte ä Saint-Imier, delegue de « Pro Jura »; M. Rene
Steiner, professeur ä Delemont, secretaire de l'ADIJ.

M. Rebetez presente aussi ses compliments les meilleurs
aux personnalites jurassiennes qui ont bien voulu nous faire
l'honneur de s'interesser ä notre ceuvre de ce jour et parmi les-
quelles nous citons de memoire: MM. Dr Albert Comment, juge
federal, Marius Corbat, colonel divisionnaire, Dr Eugene Pequi-
gnot, secretaire general du Departement federal de l'Economie
publique, Dr H. Mouttet, ancien conseiller d'Etat, Dr Florian Imer,
vice-president de la Cour d'appel, Dr Alfred Wilhem, juge d'appel,
Mgr Eugene Folietete, vicaire general, MM. les conseillers natio-
naux Gressot et Calame, MM. Oscar Schmid, prefet et president
du tribunal, et Frederic Imhof, maire de La Neuveville, d'autres
encore qu'une defaillance de memoire nous oblige ä passer sous
silence et aupres de qui nous nous excusons.

Puis, M. Rebetez donne connaissance des nombreuses
excuses qui lui sont parvenues et parmi lesquelles nous relevons
celle du general Guisan, de M. Pierre Grellet, redacteur ä la
Gazette de Lausanne, de MM. les conseillers d'Etat Dr Feldmann,
Dr Moine et Moeckli.

Enfin, M. Rebetez n'a garde d'oublier de feliciter M. Mon-
tavon, president de la section de La Neuveville, et ses collabo-
rateurs devoues, qui ont si bien organise cette journee. Et il
rappelle que La Neuveville possedait, en 1802 d£ja, une societe
qui aurait pu porter le nom d'Emulation, que notre Societe a
dejä tenu plusieurs fois ses assises dans cette jolie petite ville et

que, notamment en 1879, le president de la section, M. Frederic
Imer, precisait les buts de l'Emulation en disant que le Co-
mite central doit s'efforcer de stimuler l'activite des sections, que
celles-ci doivent rallier les differentes opinions du pays et appren-
dre aux Jurassiens ä travailler dans la paix et qu'enfin notre
Societe doit s'entourer de toutes les bonnes volontes et ne pas
eloigner des membres sous pretexte qu'ils ne sont pas des
savants, ceux-ci aimant ä s'entourer de personnes qui les ecoutent
exposer leurs travaux.
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Et l'on entend tour ä tour M. Frederic Imhoff, qui nous ap-
porte le salut de la Municipality de La Neuveville et se declare
certain que le vin que nous avons deguste ce matin, nous a dit,
mieux que lui-meme ne saurait le faire, l'attachement de ce petit
coin de pays au Jura; M. le prefet Schmid, qui nous dit la joie
qu'ont eu les organisateurs de la journee ä constater une aussi
forte participation ä notre assemblee. En sa qualite de represen-
tant de l'Etat de Berne, il regrette que celui-ci n'ait pas de cave
ä La Neuveville oü il aurait eu plaisir ä nous convier.

M. le professeur Joray expose le projet d'erection d'un
monument ä la vigne et sollicite avec beaucoup d'humour un appui
financier de notre part.

M. le professeur Andre Mercier, de la Societe heivetique des
sciences naturelles, comprend tres bien la proposition formulee
ce matin par M. Joray de creer une Academie jurassienne, mais
craint que la realisation d'un tel projet ne soit difficile dans le
Jura. II souligne le role important que joue la Societe d'Emula-
tion qui est, en Suisse allemande notamment, le Symbole du Jura
et se dit heureux de representer pour la deuxieme fois la Societe
des sciences naturelles dans nos assemblies.

M. le Dr Paul Roth exprime les sentiments d'amitie et l'in-
teret qu'ont pour nous les societes d'histoire de la Suisse alema-
nique, felicite les auteurs des travaux presentes ce matin ainsi
que M. le Dr Andre Rais pour avoir su se procurer le « Liber vitae».

Puis M. Montandon, archiviste ä Neuchätel, rappeile les
demeles que Neuvevillois et Neuchätelois ont eu ä cause du
Schlossberg, les hesitations dont ont fait preuve les Jurassiens,
dont certains, apres la chute de Napoleon et du depart du mare-
chal Berthier, auraient voulu que le Jura sud fut incorpore ä
Neuchätel et devrnt sujet du roi de Prusse. II annonce que la Societe
d'histoire de la Suisse romande a l'intention de venir tenir pro-
chainement ses assises dans le Jura. II invite chaleureusement les
Emulateurs ä l'assemblee qui aura lieu ä Saint-Maurice, le di-
manche 16 octobre 1949.

C'est enfin M. le professeur Rennefahrt qui nous apporte
les voeux et les compliments de la Societe d'histoire du canton
de Berne. Qu'il nous soit permis, pour terminer ce rapport, de citer
de ce discours le passage suivant:

« ...Comme representant de la Societe d'histoire du canton,
j'ose parier — et j'estime qu'entre bons compatriotes c'est meme
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un devoir — de la cause profonde du malaise provoque par un
discours politique inconvenant. Comme Historien, je crois que
cette cause a son origine dans Ie fait que le Jura, des le 5e siecle,
s'est trouve ä la frontiere de deux peuples. En 1283 dejä, le roi
Rodolphe de Habsbourg parlait de Porrentruy comme etant « ad
metas Alamanie et Burgundie», aux confins des territoires des
peuples alemanique et burgonde. Le rapprochement de ces deux
peuples sur la terre jurassienne me paratt avoir eu jusqu'ä nos
jours une certaine influence sur les habitants de ce pays. Mais
la difference de langue des Burgondes romanises et des Alamans
ne jouait alors aucun role important, car chez les uns et chez les
autres les gens instruits se servaient entre eux du latin et avaient
le meme culte religieux.

»En outre, du lle au 16e siecle, ces deux peuples ont fait
partie du « Saint Empire Romain » comme le reste de la Suisse;
les rois et empereurs de ce Saint Empire ne se souciaient guere
de la langue parlee par leurs sujets. Les fluctuations qui se pro-
duisirent entre ces deux peuples et leurs langues n'eurent aucune
consequence sur leurs relations. Un changement de l'idiome ne
s'est produit que dans la contree de Gieresse et de Douane, oü
les grands seigneurs du voisinage alemanique possedaient des
vignes dans la vallee de Nugerole et sur la cöte ensoleillee du
lac de Bienne. Ces proprietaires etaient les chätelains de Schwar-
zenburg, de Laupen, et les couvents de Frienisberg, Saint-Jean
de Cerlier, Thorberg, Fraubrunnen, Münchenbuchsee, etc. Je crois
que la viticulture pratiquee au profit de ces seigneurs laiques et
religieux d'Alemanie par le personnel qui y etait occupe a con-
tribue considerablement ä faire disparaTtre le parier romand, de
Bienne jusqu'ä Gieresse. La Bourgeoisie de La Neuveville, eile,
a ete assez forte pour resister ä l'infiltration de l'allemand.

»Les combourgeoisies de La Neuveville, de Bienne et de la
Prevöte de Moutier-Grandval avec Berne ont simplement renforce
l'influence politique de Berne dans Ie sud du Jura.

» Enfin, la plupart des princes-eveques etaient de langue al-
Iemande et les textes officiels de leurs decrets etaient rediges
dans cette langue. Quand Jean-Jacques-Christophe Blarer de
Wartensee, le plus puissant de tous ces princes, se rallia en 1580
aux cantons catholiques, ce fut bien un changement de la
politique, mais qui resta sans influence sur la frontiere des langues.
Ni cette confederation, ni la combourgeoisie avec Berne, pas plus
que l'immigration des anabaptistes au 17b siecle n'ont fait progres-
ser davantage l'idiome allemand dans la partie romande de la
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Principaute. La question des langues n'existait pas. Elle est nee
ensuite de la formation de ce que Ton a appele des Etats « na-
tionaux» qui voyaient dans leur propre langue un indice de
leur race, de leurs conceptions politiques et de leur superiorite
culturelle.

» Heureuseinent pour elle, la Suisse s'est inspiree de l'expe-
rience des siecles anterieurs: elle a traite et elle continue de
considerer tous ses enfants comme etant egaux, qu'ils parlent
le romanche, l'italien, le fran?ais ou l'allemand. C'est ce qui doit
faire regle aussi pour notre canton: egalite de tous ses citoyens
et respect reciproque comme base de cette egalite, sans egard
ä la langue ou ä la croyance religieuse qui toutes deux doivent
etre protegees contre toute attaque. Je suis convaincu que ce
respect existe et qu'il peut etre confirme, renforce par des
contacts personnels, par une connaissance plus approfondie des per-
sonnes et surtout par la ferme volonte de faire justice aux idees
et aux motifs qui les guident...»

Apres les compliments d'usage, la seance est levee. Par
petits groupes on se rend au Sclilossberg si bien conserve et
renove et d'oü l'on jouit d'une vue splendide sur toute la
contree.

Encore une journee qui fera date dans les annales de
1'Emulation.

Le secretaire central:

Christe.
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